Les albums alliant découverte du monde et maîtrise de la langue

Cycle I : Lundi, d’Anne Herbauts

Cycle II : Un Petit Air de Famille, D’Alain Serres et Martin Jarrie

Cycle III : Barbe Bleue, de Charles Perrault
Travail possible sur Lundi, d’Anne Herbauts, collection  Albums Duculot
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Lundi, c'est son nom.
Lundi a deux amis : à trois, devant le piano, ils jouent longtemps, ils ont le temps.
Et les saisons passent...
Vient l'hiver.
Lundi est pris dans une tempête de neige. Les flocons tombent. Tout devient blanc.
Lundi ? Où est Lundi ?
Cet album peut être présenté en cycle I afin de travailler sur la notion du temps qui passe.
Séance 1 : lecture offerte de l’album, avec visualisation et débat interprétatif sur les images

Séance 2 : travail sur le décodage de l’image par rapport à Théhier/ Lundi/ Deux-Mains

Il faut leur faire associer le sens de la lecture de texte au sens de décodage de l’image (de la gauche vers la droite) pour amener doucement l’idée de déroulement de frise temporelle.


Fiche : distribution des personnages de l’histoire qu’il faut placer correctement sur une feuille blanche.

Séance 3 : Relire la fin de l’album, concernant la disparition de Lundi. 

· Faire comparer visuellement 

· Qu’est ce qui a changé ? Qu’est ce qui est pareil ?

On peut mener une autre activité en parallèle : comparer le bilan d’activités conduites sur deux lundi. Qu’est ce qui est pareil ? Qu’est ce qui est différent ?

Séance 4 : réinvestissement de la séance 3. 

« Connaissez-vous d’autres jours ? ». Faire raconter l’histoire de mardi, mercredi, jeudi et vendredi samedi ou dimanche en prenant comme support les illustrations de l’album (avoir changer le personnage principal au préalable)

mardi : lapin


jeudi : chat


samedi : poule

mercredi : chien

vendredi :ours


dimanche : poisson

Préparer une marionnette ou un pantin pour chaque jour de la semaine avec une panoplie d’habits différents. A chaque jour correspond un animal que l’on habillera différemment chaque semaine. 


Dérivé : adapter les vêtements à la saison pour éventuellement réinvestir les 4 pages sur les saisons de l’album

Travail possible sur Un Petit Air de Famille, D’Alain Serres et Martin Jarrie, édité chez Rue du Monde, 1999

Avec les illustrations pétulantes de Jarrie, Léopoldine nous raconte les origines de sa joyeuse tribu. 

Ca commence par l’arrière grand-mère, la belle qui avait le nez bleu. Elle avait épousé un garçon orange à la langue verte, venu d’Oranjanie, ce pays où il fait chaud l’hiver.

Leur bébé, c’est le futur grand-père camionneur. Il épousa la grand-mère toute rose, qui l’avait préféré à ses deux autres amoureux. Ils eurent trois enfants dont l’un, vert bleu et rose devint le père de Léopoldine en rencontrant sa jolie maman aux yeux rouges...

Léopoldine continue à faire le tour de cette famille qui mêle à chaque génération ses couleurs, ses odeurs, ses mots.



Cet album, alliant texte simple et illustrations fournies, est proposé au cycle II. Il permet un travail sur trois niveaux :   


· l’arbre généalogique et les générations

· la génétique en science

· l’histoire et la rencontre

On peut mettre en place 6 séances:

Séance 1 :  
Il s’agit de lire aux élèves l’histoire en entier puis de leur poser deux questions :

· qui raconte l’histoire ?

· que sait-on sur elle ?
A la fin de la séance, on demande aux élèves de dessiner Léopoldine.

Séance 2 : 

On commence à constituer l’arbre généalogique de taille A4 et A8 . il s’agit de réaliser un arbre couché (car cela permet de travailler en même temps l’idée de frise chronologique) avec un cadre prédéfini.

On fait remplir cet arbre par la mémorisation, dans un premier temps, puis, on refait une lecture à rebrousse poil (en commençant par la fin de l’album)

A coté de chaque nom des personnages, on y place les traits physiques ou les caractéristiques des personnages.

On peut aussi distribuer les photocopies de tous les personnages afin de les coller sur l’arbre généalogique. On propose, enfin, de réaliser une carte d’identité pour tous les personnages.

Séance 3 :
On reprend l’album du début afin de reprendre l’arbre généalogique. On pose la question « où se place les arrières grands-parents par rapport aux parents ? » afin de travailler les notions d’antériorité, de postériorité et de successions. C’est aussi le moment de faire remarquer que les grands-parents sont les parents des parents.
On prévoit un cache comme ceci :




Grands-parents

parents


enfants

Ce cache est mis sur l’arbre et doit être basculé de personnage en personnage.

Question : « Quand la maman était enfant, est-ce que Léopoldine existée ? »

Il faut aussi montrer qu’on n’a pas tous les éléments pour remplir les arbres.

Séance 4 :

On essaye de remplir les cases qui restent vides (car pas d’indice dans l’album) en inventant des personnages à la manière de l’album.

· donner des indications sur la façon dont le personnage fait « atchoum »

· donner des indications sur les couleurs

On peut demander aux enfants de dessiner les personnages qu’ils ont créés.
Séance 5 :

On va demander aux élèves de travailler sur la simultanéité et la génération. Pour cela on va leur demander de colorier les cases de l’arbre qu’ils ont réalisées en mettant la même couleur pour les gens qui ont à peu près le même âge. 

On va leur donner l’arbre inventé de Simon (personnage de l’histoire) et ils vont devoir le comparer à l’arbre de Léopoldine.

Enfin, on va leur demander de retracer l’arbre généalogique mais, cette fois ci, avec les branches en haut de la feuille. Une fois l’arbre retracé, on le comparera avec la couverture de l’album, afin de retracer similitudes et différences.

Séance 6 :

On va aborder la notion de « ligne de vie » des enfants. Ils vont devoir se remémorer des événements communs à tous les enfants : premiers dents, la maternelle, le CP…  On peut effectuer ce travail à l’aide de photos, demandées au préalable aux parents.

On va aussi pouvoir aborder la notion d’arbre généalogique de l’enfant. Pour cela, chaque enfant devra interroger ses parents afin de rapporter les dates de naissances de ses parents et grands parents.

A chaque génération sera associée une gommette de couleur (ex : bleu pour les enfants, rouge pour les parents et vert pour les grands-parents). Cette gommette sera placée sur une frise, afin que l’on puisse repérer visuellement les différentes générations.

Travail possible sur Barbe Bleue, de Charles Perrault

Un riche gentilhomme nommé Barbe-Bleue cherche une demoiselle à marier. Mais aucune jeune fille ne veut l’épouser à cause de sa barbe bleue qui le rend laid. L’étrange disparition de ses six anciennes épouses crée un mystère autour de ses mariages. L’une d’entre elles, cependant, accepte de l’épouser. Un jour, il part en voyage et lui confie toutes les clefs du château y compris celle de son cabinet secret auquel il lui interdit formellement l’accès sous peine de mort. Elle succombe à la tentation et découvre horrifiée les six précédentes épouses mutilées et pendues. Elle laisse tombée la clef de stupéfaction. Malheureusement, une tâche de sang ineffaçable imprègne la clé. Lorsque le mari monstrueux rentre, elle la lui montre, il décide de la tuer. Les frères de la jeune femme, des mousquetaires, arrivent à temps pour tuer Barbe-Bleue et sauver la demoiselle.

Cet album peut être présenté au cycle III. Il présente l’histoire classique de Barbe Bleue. Il permet de travailler sur le temps (qui passe ou historique), grâce à la prise d’indices dans le texte mais aussi grâce aux illustrations.

Travail sur le temps qui passe par rapport à la structuration du conte : il y a trois temps distinguables dans cet album :

· Le temps avant le mariage

· Le temps du mariage (qui est le point de départ de l’aventure)

· Le temps du voyage qui aurait dû durer 6 semaines mais qui est avorté puisque Barbe Bleue rentre le soir même.

Il est nécessaire de demander aux élèves de repérer les éléments de durée et de rupture et relever que le temps est l’événement perturbateur puisque Barbe Bleue revient le soir même.

On peut aussi demander aux élèves de travailler sur le temps qui semble atemporel (comme le temps de l’attente) ou sur le temps que l’on peut repérer (il faut une journée pour découvrir les crimes et les horreurs perpétrés par Barbe Bleue).


Travail sur le temps historique : c’est un travail effectué à travers l’étude du vocabulaire et du contexte historique. Pour cela, il faut :

· repérer les indices permettant de dater le conte (connaissance du vocabulaire spécifique à une période)

· repérer les indices visuels avec le rapport texte/image

· repérer les indices par rapport aux activités des personnages (chasse, fêtes…)

On peut aussi travailler sur cet album grâce à plusieurs thématiques :

· la place des femmes et des hommes dans la société

· la place de la richesse

· les transports

· l’armée

· la noblesse

· Louis XIV et la monarchie absolue

· Inégalité et société d’ordre
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